Vue d’ensemble du programme de  seconde

La Terre et les Hommes

La Terre, de la conquête à la protection.
1. La Terre planète habitée.

Planète du système solaire, la Terre et son enveloppe atmosphérique ont rendu possible l’apparition de  la vie et particulièrement celle d’une espèce très singulière, l’Homme moderne apparu il y a 40.000 ans a la suite d’une évolution a partir de lointains ancêtres africains il y a 3 millions d’années. Les effectifs de l’espèce humaine connaissent actuellement une croissance extrêmement rapide. L’homme occupe toute la Terre.

1 L’œkoumène c’est la Terre

Les Grecs de l’antiquité ont forgé a partir du mot oikos qui signifie simplement « maison »,le terme œkoumène pour désigner les espaces habités par l’homme en les distinguant des espaces inhabitables.

Cette distinction entre l’œkoumène et le reste de la terre a perdu beaucoup de son intérêt. C’est maintenant la Terre entière qui  constitue l’œkoumène par rapport au  cosmos. 

2.Combien d’hommes sur la Terre ?

Le nombre d’habitants de notre planète tourne autour de 6 milliards

Entre le début de l’ère chrétienne et 1800 la population mondiale est passée de 250 à 900 millions d’hbs.

C’est à juste titre que l’on parle d’une explosion démographique et de nos jours d’une transition démographique c’est à dire du passage d’un ancien modèle (forte natalité forte mortalité) a un nouveau modèle ( faible fécondité  faible mortalité).

En 2050 la planète atteindra 10 milliards d’hbs. Comment les nourrir ?

2. La Terre conquise.

La connaissance scientifique de la Terre a beaucoup progressé dés la Renaissance européenne et les grandes explorations ;mais bien des instruments nouveaux ont été développés dans les toutes dernières décennies. Il subsiste bien des inconnues mais les progrès des connaissances ont permis aux hommes une meilleure maîtrise de l’espace qu’ils habitent.

1 Explorée, auscultée une Terre de mieux en mieux connue.

Les hommes ont toujours accumulé des connaissances sur le territoire qu’ils occupent. Il ne reste plus de régions inconnues. La multiplication des instruments utilisée défie l’énumération. Des satellites aux ordinateurs.

2 L’espace maîtrisé.

Dans le monde moderne la Terre devient un  village ;le village planétaire. Tout ce passe comme si la Terre, mesurée en terme de temps et de coûts devenait plus petite.

L’information est transportée par des signaux électriques de plus

en plus puissants. (Télégraphe, téléphone télécopie, télévision satellites, câbles, ordinateurs.

3.Encore des mystères.

Malgré le progrès des connaissances et des échanges, bien des aspects de la Terre restent encore mal connus et mal compris. La conquête des hautes altitudes et des pôles est récente. Peary pole Nord 1909, Amundsen Pole sud 1911.Evesrest vaincu qu’en 1957.

L’exploration du globe est loin d être achevée. Les profondeurs océaniques recèlent encore  bien des mystères. A plus forte raison l’intérieur de la Terre. Les  forages les plus profonds 11OOO mètres ne sont qu’un coup d’épingle dans le globe et l’homme lui même n’est descendu qu’a 2500 m sous terre. (Dans une mine en Afrique du sud.

Il demeure également impossible de prévoir avec assurance les grands séismes, ou les sécheresses ou les grandes tempêtes (décembre 1999).

3.La Terre des espaces aménagés

Les hommes modifient l’espace pour le rendre plus habitable et plus productif : ils l’aménagent. Que cet aménagement soit organisés par des Etats ou des collectivités importantes, ou qu’il procède de l’action de groupes plus petits ou d’individus, il modifie profondément la face de la terre, il lui imprime la marque de l’homme (anthropos en grec), il l’anthropise.

1.Une anthropisation inégale.
 Les marques de l’action humaine à la surface de la terre ont une portée très inégale.

Certains espaces sont aménagés depuis des sicles. (L’Egypte, L’Asie du sud Est, l’Italie).D’autres régions sont longtemps restées vides (l’Amérique du nord. l’Australie).

Les techniques humaines impriment des empreintes très différentes sur l’espace terrestre. Des paysages encore vierges (cueillettes, chasse)

Des paysages entièrement dus à la mai de l’homme (littoraux touristiques, mégalopoles.)

Il existe un lien bien établi entre la densité de population et le degré d’anthropisation.

2. nouveaux espaces, nouveaux milieux.

Les hommes sont capables de créer des espaces artificiels c’est à dire presque entièrement dus a la ; mise en œuvre de techniques.

Les villes et leurs banlieues, les routes revêtues, les ports et les aéroports recouvrent des superficies de plus en plus fortes dans bien des pays.

Là ou la place manque on a créé de toutes pièces  des espaces comme les énormes polders industriels et portuaires obtenus au japon en remblayant le long des côtes.

Les créations artificielles permettent a des hommes de vivre dans des milieux entièrement nouveaux, aménagés dans des régions jusque là inhabitables. Des villes minières et des bases stratégiques sont installées dans les régions les plus froides et des petites communautés de techniciens habitent des plates formes implantées au large.

On peut aussi considérer que sur de très grandes superficies, des modifications artificielles du milieu naturel ont éliminé bien des parasites, microbes et virus et ainsi protégé un grand nombre d’habitants de la Terre contre  des maladies comme la variole et le paludisme.

4 Terre amie, Terre ennemie

Les hommes agissant en société ont pu s’adapter aux conditions qu’ils rencontrent à la surface de la terre ; mais ils restent en grande partie désarmés devant les violences de certains phénomènes naturels. Ces catastrophes n’affectent pas de la même façon les différents habitants de la planète.

1.Des ressources pour la vie

La Terre pourvoit les hommes en ressources abondantes (l’énergie solaire fait circuler l’eau des océans aux continents, et permet aux plantes de fixer le carbone qui les constitue ;un couvert végétal continu recouvre  la plus grande partie du globe. En utilisant les techniques de l’agriculture, les hommes en tirent l’essentiel de leur nourriture.

La terre contient dans ses profondeurs des ressources énergétiques et des produits minéraux.

Les hommes ont toujours fait preuve de beaucoup d’ingéniosité pour l’exploitation des ressources de la terre mais la Révolution industrielle a considérablement augmenté l’efficacité de ses  interventions.

2. La Terre peut être dangereuse

Les hommes se sont adaptés aux conditions les plus habituelles à la surface de la terre. Ils sont donc parfois très affectés par des écarts importants qui se produisent périodiquement, et provoquent des catastrophes. C’est le cas des sécheresses, des grands froids, des pluies inhabituelles, les éruptions volcaniques, les tremblements de Terre, les typhons.
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3.Inégalités des hommes face aux ressources et aux dangers.

Les ressources minérales sont inégalement distribuées (ex : la péninsule arabique recèlent d’énormes  ressources pétrolières alors qu’elle est faiblement peuplés en raison de la sécheresse de leur climat.)

Il existe aussi des inégalités très fortes face aux dangers de la terre. Quand une catastrophe se produit des conséquences sont très différentes selon les moyens de la population.

Les habitants des pays pauvres sont donc plus menacés que ceux des pays riches par les violences et les irrégularités de la nature. Ex le tremblement de Terre de Kobe au japon. Le monde reste dangereux.

5.Gérer la Terre : l’environnement en question.

Les ressources de la Terre sont limitées, et de plus en plus sollicitées, car le nombre des hommes s’accroît et la consommation individuelle d’une grande partie d’entre eux augmente. En conséquence, la nécessité d’une gestion rationnelle et globale de notre planète s’impose de plus en plus nettement.

1.Une seule Terre.

 Les différentes régions et les différents milieux du Globe sont  solidaires les uns des autres. Les forces de la nature interviennent dans l’établissement de ces solidarités, comme le montre par exemple le fait que le gaz comme l’oxyde de carbone, émis en quantité croissante par les rizières qui s’étendent en Asie, et surtout le gaz carbonique provenant des combustibles des pays industriels, pourraient provoquer un réchauffement de la planète toute entière et des changements climatiques importants.

Ces phénomènes sont d’autant plus graves que les mécanismes naturels sont capables d’amplifier les conséquences d’actions humaines en apparences limitées :on craint ainsi que les gaz contenus dans les bombes aérosols ne soient en train de provoquer une modification importante de la haute atmosphère ,développement de ce que l’on appelle improprement : « le trou dans la couche d’ozone »).

2.Des équilibres menacés

Une partie des ressources de la Terre utilisées par les  hommes se reconstituent après les prélèvement qu’ils opèrent : ce sont les ressources renouvelables, comme les eaux et les plantes. On peut dire qu’il existe un équilibre, si la consommation de ces ressources n’est pas plus rapide que leur reconstitution. Or dans bien des régions, ces équilibres n’existent plus. Les forêts tropicales sont exploitées à un rythme plus rapide que celui de la formation du bois.

Certaines ressources du sol et du  sous sol ont mis très longtemps à se former et ne se renouvellent pas. Our quelques produits on voit se rapprocher le moment où ils seront épuisés. Sans parler des espèces animales.

3.Concilier le développement et l’environnement.

L’humanité se trouve confrontée à un grave problème à l’aube du XXI° siècle. D’une part elle a besoin de produire et de consommer, car les effectifs humains vont inévitablement augmenter encore dans les prochaines années, et il est normal que des populations à faible niveau de vie,très nombreuses veuillent l’améliorer. D’autre part, le rythme et le mode actuel d’exploitation des ressources risquent de provoquer de graves dégâts dans le monde entier, et de détériorer les conditions de vie et production.

Des solutions sont possibles. Elles impliquent la renonciation à certains gaspillages, et peut être surtout la mise au point de techniques nouvelles. Permettant de mobiliser des ressources  abondantes et renouvelables, comme l’énergie solaire, d’augmenter l’efficacité des procédés de production et d’économiser ainsi les matières premières et l’énergie dont ils ont besoin.

Il ne sera pas  facile d’imposer ces solutions car elles lèsent bien des habitudes et des intérêts. De plus, en raison des solidarités à l’échelle globale, les actions ne peuvent être efficaces que si elles sont décidées au niveau mondial, ce qu’on a tenté de faire dans des conférences internationales par ex Rio de Janeiro qui a adopté il y a quelques années un programme d’action au nom significatif « agenda 21 » c’est à dire ce qu’il faudra faire au 21° siècle, l’année prochaine. 

Ce genre de rencontre montre la voie mais il est difficile d’arriver à des accords unanimes et leur mise en œuvre pose bien des problèmes.

De toute façon il faut prendre conscience à travers le programme de seconde que la Terre est un patrimoine à gérer et à protéger, pour le léguer en bonne qualité à nos enfants et aux enfants de nos enfants.
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